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DOSSIER DE PRESSE 

Le retour d’une Sainte à Liège – Bienheureuse Eugénie JOUBERT 

La Bienheureuse Eugénie Joubert, de la Sainte Famille du Sacré-Cœur, est née à 
Yssingeaux (Haute-Loire) le 11 février 1876 ; elle est décédée à Liège (Belgique) le 2 
juillet 1904, où elle reposera à partir du 30/06/2024 dans une Chapelle dédiée de 
l’église Saint-Gilles. 

Elle a été béatifiée à Rome par le Pape Saint Jean-Paul II le 20 novembre 1994 : 
« Sœur Eugénie Joubert nous apprend à vivre la sainteté au quotidien en nous 
rappelant que telle est notre vocation. Elle est un exemple pour tout catéchiste. » 
(extrait homélie, Saint Jean-Paul II). 

L’Eglise catholique la célèbre le 2 juillet. 

« Ardente à l’évangélisation d’enfants pauvres qui appartenaient aux milieux 
déchristianisés … elle excellait en cette mission, et touchait rapidement le cœur de 
ces enfants livrés à eux-mêmes, à peine scolarisés, chahuteurs. 

Eux, les « insupportables », se laissaient apprivoiser par celle qu’ils appelaient leur 
« petite sœur » : ils savaient qu’elle les aimait. Ils voyaient incarné en elle ce qu’elle 
transmettait de la foi. »  (Extraits de la préface du livre « Eugénie Joubert, une force 
d’âme ») 

Biographie complète : https://www.bienheureuse-eugenie-joubert.fr/biographie/ 

2024, année des 30 ans de célébration de la béatification de Sœur Eugénie 
Joubert, est une année féconde concernant la connaissance et le culte de la 
Bienheureuse. Nous avons évoqué le mois dernier les célébrations et 
manifestations en cours et prévues dans le Diocèse du Puy-en-Velay, en 
particulier dans la paroisse d'Yssingeaux.  

Aujourd'hui, le Diocèse de Liège se prépare à recevoir la sépulture de la 
Bienheureuse Eugénie Joubert qui, en 1948, avait été transférée dans le 
Diocèse de Namur (Dinant) où les Sœurs de la Sainte Famille du Sacré-Cœur, 
dont relevait Sœur Eugénie, avait emménagé. Un cénotaphe, toujours vénéré, 
demeurait (et demeure toujours) dans le cimetière de la paroisse Saint-Gilles. 
En 1948, Sœur Eugénie Joubert était en "réputation de sainteté" ; le décret 
d'introduction de la cause avait été signé le 1er juillet 1938.  

https://www.bienheureuse-eugenie-joubert.fr/biographie/
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A Dinant, l'oratoire où reposait la Bienheureuse était accessible sur rendez-
vous, figurant dans une chapelle à l'intérieur de ce qui était devenu un EPHAD 
après le départ de la Communauté des Sœurs.  

A Liège, c'est une Chapelle dédiée de l'église Saint-Gilles qui accueillera le 
dimanche 30 juin à 16 h la sépulture (v. info. fichier joint). C'est dans la 
paroisse Saint-Gilles que Sœur Eugénie a conduit son apostolat en fin de vie ; 
c'est dans l'église Saint-Gilles qu'elle a prié. L'église Saint-Gilles, érigée en 1124 
en forme de croix latine, de style roman-mosan, plusieurs fois restaurée et 
agrandie, allie les styles roman et néo-roman. C'est un patrimoine classé. A 
Dinant, la mémoire de la Bienheureuse Eugénie Joubert sera toujours honorée 
et priée avec présence d'un reliquaire. 

Dès 1995, monsieur l'Abbé Baudouin Delvaux, curé alors de la paroisse Saint-
Gilles, écrivait à Mère Guiseppina, Mère Supérieure des Sœurs de la Sainte 
Famille du Sacré-Cœur à Rome, pour demander la translation de la 
Bienheureuse à Liège. La même démarche était initiée par Albert 
Preud'homme, Président du Conseil de Fabrique de la paroisse Saint-Gilles 
(responsable de la gestion du temporel de la paroisse). De multiples paroissiens 
co-signaient l'initiative. L'accent était mis sur l'importance d'un lieu où la 
Bienheureuse avait enseigné aux enfants de la paroisse. Gérard van Haeperen, 
Oblat O.S.B., qui nous a quittés fin 2022, avait également engagé avec foi des 
démarches en ce sens.  

C'est en un temps record, grâce aux efforts conjugués de Monseigneur Jean-
Pierre Delville (Evêque du Diocèse de Liège), Monseigneur Pierre Warin 
(Evêque du Diocèse de Namur), du Père Philippe Delaume (Curé de l'U.P. 
Liège-Hauteurs, dont relève la paroisse Saint-Gilles), Père Philippe Goffinet 
(ancien Doyen de Dinant), de Thierry Jacquemin (Président Fabrique d'église 
de Saint-Gilles à Liège et Saint-Nicolas), Vincent Palmieri (Fabrique d'églises, 
ASBL, évêché de Liège), Claire Chaussée (Historienne, Liège)...., de nombreux 
paroissiens de Saint-Gilles... et, d'Amis de la Bienheureuse à Dinant, que 
finalement la sépulture de la Bienheureuse deviendra plus facilement 
accessible à la prière.  

La cérémonie du 30 juin sera présidée par Monseigneur Delville, en présence 
de Damien de Laminne de Bex, Lieutenant de l'Ordre équestre du Saint-
Sépulcre pour le Royaume de Belgique et d'une délégation de l'Ordre. Nous 
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sommes tous invités à nous rendre sur site ou à être en union de prière. Nous 
rendrons compte de cet événement sur le site internet dédié à Eugénie Joubert.  

(Voir sur www.bienheureuse-eugenie-joubert.fr les lieux où peut être priée la 
Bienheureuse, en Belgique, mais aussi en France et en Italie - une version en 
anglais est désormais publiée).  

  

http://www.bienheureuse-eugenie-joubert.fr/
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QUI ÉTAIT EUGÉNIE JOUBERT, LA BIENHEUREUSE 
DONT LES RELIQUES SERONT INHUMÉES À 
L’ÉGLISE DE SAINT-GILLES LE 30 JUIN? 

PUBLIÉ LE MERCREDI 12 JUIN 2024 

 
De nationalité française, la Bienheureuse Eugénie Joubert a déployé son apostolat dans la 
paroisse de Saint-Gilles à Liège à l’aube du 20e siècle, avant de mourir prématurément de la 
tuberculose à l’âge de 28 ans. Portrait d’une jeune femme rayonnante qui a “popularisé” le 
catéchisme.  
Lors de notre rencontre en visioconférence, c’est avec beaucoup d’enthousiasme et une certaine 
émotion que Monique Luby-Gaucher nous présente la figure lumineuse et “tellement actuelle” de la 
Bienheureuse Eugénie Joubert.  
C’est d’abord une histoire personnelle et familiale qui la relie à la Bienheureuse. Elle est l’épouse de 
Jean-Louis Gaucher, dont la grand-mère, Antonia, était la plus jeune soeur d’Eugénie Joubert. “Dans 
sa famille, on l’appelait la tante sainte“. Monique Luby-Gaucher développe elle aussi un attachement 
personnel pour Eugénie suite à une prière exaucée. Elle s’est donc rendue sur sa tombe au printemps 
2018 à Dinant et sur son cénotaphe à Liège, où elle note la présence de chapelets, de fleurs, 
témoignages récents d’une dévotion locale. 
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Pour mieux la faire connaître, elle décide alors avec d’autres de fonder l’association des Amis de la 
Bienheureuse Eugénie Joubert, association privée de fidèles dotée d’une reconnaissance canonique 
(promulguée le 9 octobre 2023 par Monseigneur Delville). Et Monique Luby insiste “ce n’est pas 
qu’une histoire de famille, la mémoire d’Eugénie Joubert appartient à tout le monde, elle est 
internationale et universelle.” L’association est donc tenue de rendre chaque année un rapport 
d’activités à notre évêque dont Monique Luby-Gaucher souligne l’écoute, l’empathie, la réactivité dans 
le suivi de ce dossier auquel il a réellement donné une impulsion. Belle réactivité aussi de tous les 
acteurs impliqués dont les paroissiens de Saint-Gilles où la Bienheureuse a vécu son apostolat.  
“Je veux être religieuse tout à fait”  
Née à Yssingeaux (Haute-Loire) un 11 février, date de la fête de la Vierge de Lourdes, la jeune 
Eugénie Joubert – elle n’a que 19 ans – rejoint la congrégation de la Sainte-Famille du Sacré-Coeur 
très en vogue en cette fin de 19e siècle. La blessure de sa vie, c’est la séparation de ses parents ; sa 
mère rêve de voir toutes ses filles entrer dans les ordres, un projet auquel le papa est foncièrement 
opposé. Pourtant, la soeur ainée d’Eugénie, Marie, devient religieuse dans la congrégation de la 
Sainte-Famille du Sacré Coeur (aujourd’hui éteinte mais alors florissante), Eugénie aussi fera ce choix 
et en totale liberté. On le sait par le biais de ses carnets où elle note ses méditations, réflexions, les 
compte-rendu de ses retraites et aussi ses doutes, elle écrit : “Moi, je veux être religieuse tout à fait”, 
dans cette idée de don total de sa personne, loin des plans de carrière dressés par sa mère. 

 

Eugénie, à droite, entourée de sa maman, sa soeur Marie et de ses frères Ernest, Laurent, Wilfried et 
Gabriel. Les deux petits derniers, Edouard et Antonia, ne sont pas encore nés. DR 

  

Devenue religieuse, Eugénie s’engage dans le catéchisme, “elle aimait les enfants et surtout ceux 
réputés les plus difficiles, vivant dans les banlieues industrielles” pour qui elle développera sa propre 

https://www.bienheureuse-eugenie-joubert.fr/
https://www.bienheureuse-eugenie-joubert.fr/
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pédagogie. Le pape Jean-Paul II l’érigera par ailleurs en modèle pour les catéchistes lors de sa 
béatification en 1994. Notons au passage qu’Eugénie est contemporaine de Thérèse de Lisieux avec 
qui elle n’a cependant pas de liens. “Rien n’est petit de ce que Jésus demande”, Eugénie Joubert 
manifestait une très forte humilité pour être au plus près de la croix mais toujours dans la joie et la 
gaieté. 
Aimer chacun davantage 
Sa devise ? “Pourvu que Jésus soit content”. Son secret ? Faire la joie de Jésus. Mais sa dévotion à 
Marie est tout aussi grande. Le chapelet est sa prière de prédilection, elle développe une véritable 
relation filiale, très forte avec la Vierge qu’elle priait beaucoup avec les enfants, pour lui confier leurs 
souffrances. C’est donc une catéchèse mariale qu’elle enseigne aux petits, pour leur communiquer 
cette dévotion à Marie. “A Jésus par Marie” qui l’accompagne dans tous les évènements marquants 
de sa vie depuis sa naissance.  
L’essentiel de sa méthode repose sur les trésors de bonté, de douceur et de patience (elle qui était 
impatiente de nature) déployés avec les enfants. Eugénie qui a tant manqué d’affection s’est ainsi 
donné pour mission d’aimer chacun davantage. Et d’allumer les coeurs des enfants avec l’amour de 
Dieu. “Son catéchisme est fondé sur la grâce et la prière. Elle faisait des provisions de grâces par la 
prière car on ne peut donner que ce qu’on a reçu.” D’une certaine façon, analyse Monique Luby, “elle 
a devancé le pape François qui souligne la différence entre ‘être catéchiste’ et ‘faire du catéchisme’ 
car sa catéchèse était un témoignage vivant, ce qu’elle enseignait, d’abord elle le vivait.” 

 

En 1895, Eugénie Joubert rejoint la congrégation de la Sainte-Famille du Sacré-Coeur très en vogue à 
l’époque. DR 

 
Si proche et inspirante 
C’est aussi une femme moderne pour son temps qui propose notamment d’encadrer les laïcs qui 
voudraient eux aussi devenir catéchistes, ce qui n’était pas courant à son époque. “Eugénie se laisse 
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porter par le mouvement profond de son coeur, ce n’est pas une intellectuelle. Elle voulait vivre au 
coeur de l’Eglise pour transmettre la foi de l’Eglise, aider les autres à y enraciner leur foi pour ne pas 
qu’elle s’évapore comme la rosée au soleil.”  
Comment en est-elle arrivée à vivre son apostolat sur les hauteurs de Saint-Gilles ? En fait, sa soeur 
Marie était devenue la supérieure de la congrégation à Liège. C’est après un séjour à Rome 
qu’Eugénie rentre à Liège où elle meurt à l’âge de 28 ans de la tuberculose. Dans un dernier souffle, 
elle prononcera par trois fois le nom de Jésus.  “Eugénie est une personnalité actuelle, elle nous 
montre un chemin de confiance dans la souffrance, elle a vécu la sainteté dans les petites choses de 
la vie quotidienne, a éprouvé aussi le doute par rapport à son engagement.” C’est ce qui la rend si 
proche et inspirante encore pour nous aujourd’hui.  
Cette année 2024 sera donc triplement marquée par le 120e anniversaire de la mort de la 
Bienheureuse, le jubilé du 30e anniversaire de sa béatification et la translation de ses reliques à la 
paroisse de Saint-Gilles. La célébration du dimanche 30 juin sera présidée par Mgr Jean-Pierre 
Delville, en présence de Damien de Laminne de Bex, Lieutenant de l’Ordre équestre du Saint-
Sépulcre pour le Royaume de Belgique et d’une délégation de l’Ordre.  

Sophie DELHALLE  
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SYNTHESE 

Bienheureuse Eugénie Joubert 

   

La Bienheureuse Eugénie Joubert, de la Sainte Famille du Sacré-Cœur, est née à Yssingeaux 

(France) le 11 février 1876 ; elle est décédée à Liège le 2 juillet 1904 (jour où l’Eglise 

catholique la fête). Si sa sépulture a été transférée à Dinant en 1948, lorsque la Congrégation 

de la Sainte Famille a déménagé, l’emplacement de sa tombe au cimetière Saint-Gilles à Liège 

est marqué d’un cénotaphe, toujours vénéré, fleuri, avec de nombreux ex-voto. 

  

La Bienheureuse Eugénie Joubert a été béatifiée à Rome par le Pape Saint Jean-Paul II le 20 

novembre 1994. La Congrégation pour la cause des saints avait reconnu comme miraculeuse 

la guérison de Emile Legaye, né en Belgique, atteint d’une maladie que l’on ne savait pas 

guérir. Cette guérison était survenue après que M. Legaye se soit rendu le 1er octobre 1928 

au cimetière de Saint-Gilles pour prier sur la tombe de Sœur Eugénie. 

  

Saint Jean-Paul II évoquait lors de la cérémonie de béatification combien Sœur Eugénie 

Joubert est un modèle d’union à Dieu dans les petites choses. « Deux ans avant sa mort, au 

terme d’une brève existence consacrée notamment à la catéchèse des tout-petits, elle laisse 

jaillir ce cri du cœur : ‘Je veux être comme le tout petit enfant, porté dans les bras de sa 

maman’ ».  

  

La Bienheureuse Eugénie Joubert est une bienheureuse de notre temps. Le Pape François 

rappelle « la plus haute importance du catéchisme et de la catéchèse », en tant que « tradition 

vivante de cœur à cœur, d’esprit à esprit, de vie à vie ». Or, par sa foi en la grâce, par sa vie 

intérieure intense, par sa bonté, par sa vie eucharistique, par sa joie contagieuse, par son 

union avec la Vierge Marie, Sœur Eugénie a vécu à l’avance ce point cher au cœur du Pape 

François : plus que faire le catéchisme, il s’agit pour Sœur Eugénie d’être catéchiste ! « Une 

catéchiste de feu », écrira à son propos Monseigneur Henri Brincard, évêque du Puy-en-Velay 

(France). 

  

En Belgique, c’est dans le cadre de la paroisse Saint-Gilles à Liège qu’elle communiquera aux 

enfants sa tendre dévotion envers la Vierge Marie, elle qui répétait : « Aimer Marie, l’aimer 

encore et toujours plus ». Une chapelle est dédiée à la Bienheureuse dans l’église Saint-Gilles. 

En 2016, le pèlerinage international des catéchistes à Rome est placé sous le patronage de 

la Bienheureuse Eugénie Joubert, patronne du pèlerinage des catéchistes français. En 2022, 
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elle est citée en exemple parmi les « Saints évangélisateurs » lors du IIIe Congrès international 

de la catéchèse qui s’est tenu à Rome. 

  

La Bienheureuse Eugénie Joubert est également un modèle très actuel car, en nos temps 

marqués par l’angoisse, elle nous enseigne le chemin de la confiance. En nos temps où tant 

de familles sont explosées, comment ne rejoindrait-elle pas les jeunes ou moins jeunes qui 

souffrent d’un vide affectif, elle qui a connu les tiraillements d’un foyer divisé avec des parents 

séparés. Quatrième enfant d’une famille de huit enfants, elle a eu une enfance marquée par 

la séparation de ses parents ; elle s’est appuyée sur la grâce de Dieu et elle a vaincu. 

  

La Bienheureuse est un signe d’espérance vivant, pour tout cœur blessé, pour tout un chacun. 

 

Contact Presse : Jean-Pierre DELEERSNIJDER - 0478/24.25.04 

responsable.communication@evechedeliege.be 
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